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SECOND DIMANCHE DU GRAND CAREME 
SAINT GREGOIRE PALAMAS 

A MATINES 
 

VERSETS D’INTRODUCTION DES MATINES – « PETITE DOXOLOGIE » - TON DE 
VALAAM 
 

  

Gloire, au plus haut des cieux, à Dieu, & sur terre, paix, 

aux hommes de sa bienveillance. 

Seigneur, ouvre mes lèvres 

& ma bouche annoncera Ta louange. 

(Ter) 

(Bis) 
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HEXAPSALME 
Les six psaumes du matin, ou héxapsalme (Psaumes 3, 37, 62, 87, 102, 142), sont psalmodiés par le 
lecteur légèrement, avec quiétude, crainte de Dieu & attention. Tous se tiennent comme s’ils 
s’entretenaient avec Dieu lui-même & priaient pour leurs péchés. Aussi, les règles liturgiques 
demandent-elles que l’on ne bouge pas durant la psalmodie de l’hexapsalme, adoptant une position 
statique favorisant la concentration spirituelle. On ne fait pas le signe de croix. 

VERSETS DU MATIN & TROPAIRES CF. OCTOEQUE 

Слaва nтцY, и3 сhну, и3 свzт0му дyху. 
3. Tropaire du Triode (de saint Grégoire Palamas) ton 8 

 

Luminaire de l’orthodoxie, soutien & docteur 
de l’Eglise, * modèle des moines, défenseur 
invincible des théologiens, * Grégoire 
thaumaturge, gloire de Thessalonique, ** 
héraut de la grâce, intercède auprès de Dieu 
afin qu’il sauve nos âmes. 
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И3 нhнэ и3 при1снw, и3 во вёки вэкHвъ, ґми1нь. 

3. Théotokion ton 8 
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TROPAIRES EULOGETAIRES DE LA RESURRECTION CF. OCTOEQUE 
HYPAKOI DU DIMANCHE & PROKIMENA CF. OCTOEQUE 
CHANT DE LA RESURRECTION TON 6 

 

 

 

 

Ayant contemplé la résurrection du Christ, 

prosternons-nous devant le saint Seigneur Jésus : 

Il est le seul sans péché ;   nous nous prosternons devant ta croix, ô Christ, 

et nous chantons & glorifions ta sainte Résurrection, 
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car Tu es notre Dieu,   nous n’en connaissons nul autre que Toi ; 

ton Nom, nous l’invoquons.    Venez, tous les fidèles, 

prosternons-nous devant la sainte résurrection du Christ, 

Voici que par la Croix la joie a pénétré le monde entier. 

Sans cesse bénissant le Seigneur,    chantons sa Résurrection. 

car en souffrant pour nous sur la Croix,   Il a détruit la mort par sa mort. 
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CHŒUR : Aie pitié de moi, ô Dieu, selon ta gran-de miséri-cor-de, * et dans ton immense compassion, 
ef-fa-ce mon pé-ché. 
Lave-moi de plus en plus de mon iniqui-té, * et de mon pé-ché purifie-moi. 
Car mon iniqui-té, je la con-nais, * et mon péché est constam-ment devant moi. 
Contre toi seul, j’ai péché, et j’ai fait le mal sous tes yeux ; * ainsi tu seras trouvé juste en tes 
paroles, et victori-eux dans tes juge-ments. 
Vois : c’est dans l’iniquité que j’ai é-té for-mé, * et c’est dans le péché que ma mè-re m’a con-çu. 
Vois : tu ai-mes la véri-té : * tu m’as révélé les mystères et les se-crets de ta sa-gesse. 
Tu m’aspergeras avec l’hysope, et je se-rai purifi-é, * tu me laveras, et je deviendrai plus blanc que 
la nei-ge. 
Tu me feras entendre des paroles de joie et d’allé-gresse, * ils exulteront, les os humi-liés. 
Détourne ta face de mes pé-chés, * et efface toutes mes iniqui-tés. 
Crée en moi un cœur pur, ô Dieu, * et renouvelle un esprit de droi-ture en mes en-trailles. 
Ne me rejette pas loin de ta face, * et ne retire pas de moi ton Esprit Saint. 
Rends-moi la joie de ton sa-lut, * et fortifie-moi par l’Es-prit souve-rain. 
J’enseignerai tes voies aux pé-cheurs, * et les impies revien-dront vers toi. 
Délivre-moi du sang, Dieu, Dieu de mon sa-lut, * et ma langue exulte-ra pour ta jus-tice. 
Sei-gneur, ouvre mes lèvres ; * et ma bouche annonce-ra ta lou-ange. 
Car si tu avais voulu un sacrifice, je te l’au-rais of-fert, * mais tu ne prends aucun plai-sir aux 
holo-caustes. 
Le sacrifice qui plait à Dieu, c’est un es-prit bri-sé ; * un cœur broyé et humi-lié, Dieu ne le 
méprise point. 
Accorde tes bienfaits à Sion, Sei-gneur, dans ta bienveil-lance, * et que soient relevés les murs de 
Jérusa-lem ; 
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STICHERES DU PSAUME 50, DU TRIODE TON 8 

Harmonisation du chant Kiévien par Alexandre Andreievitch Archangelski (1846 † 1924) 

 
 

 

car dès le matin, mon esprit se tourne vers ton temple saint, 

portant le temple de mon corps tout souillé,   mais comme tu es bon, purifie-moi, 

par ta bienveillante miséricorde. 

Gloire au Père, & au Fils, & au Saint-Esprit. 

Ouvre-moi les portes de la pénitence, ô Donateur de vie, 
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Et aussitôt, ce stichère, ton 6 : 

 

Aie pitié de moi, ô Dieu, * selon ta grande miséricorde, * 

Et maintenant, et toujours, et dans les siècles des siècles. Amen. 

Sur le chemin du salut   guide-moi, Mère de Dieu, 

car j’ai souillé mon âme avec des péchés honteux, 

délivre-moi de toute impureté. 

& j’ai mené toute ma vie dans la paresse,   mais par tes prières 
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et en ton immense bonté, * efface mon péché. 

Conscient de la multitude de mes péchés graves,  misérable que je suis, 

je tremble devant le jour du jugement redoutable : 

selon ta grande miséricorde. 

mais espérant en ta miséricorde bienveillante, 

comme David, je crie vers Toi :    Aie pitié de moi, ô Dieu, 
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CANON 
Canon de la Résurrection (4 tropaires), du Triode (du Fils Prodigue, 4 tropaires), œuvre de saint 
Joseph l'Hymnographe (816 † 886) & de saint Grégoire Palamas. Catavasies de la Mère de Dieu. 

SUITE DE LA PREMIERE ODE 
R*.  Aie pitié de moi, ô Dieu, aie pitié de moi. 
Ô Jésus Dieu, comme le fils prodigue reçois-moi maintenant dans mon repentir, moi qui ai passé toute 
ma vie dans l'insouciance et qui t'ai irrité. 
R*.  Gloire au Père, & au Fils, & au Saint-Esprit. 
Dès l'enfance tu as désiré la vie la meilleure et dans ta jeunesse la perfection du discernement, ô père 
théophore, et tu es devenu l'égal en sagesse de ton homonyme, Grégoire le Théologien.  
R*.  Et maintenant, & toujours, & dans les siècles des siècles. Amen. 
Sois pour moi, ô Toute-pure, un chemin de vie qui me conduit vers les demeures célestes, car j'ai été 
trompé et entraîné dans le gouffre de l'iniquité ; relève-moi par ton intercession. 

 

 
Ma bouche s'ouvrira * et s'emplira de l'Esprit saint * j'adresse mon poème à la Mère du Roi * et l'on 
me verra, en cette fête solennelle, ** chanter avec allégresse toutes tes merveilles. 

SUITE DE LA TROISIEME ODE 
R*.  Aie pitié de moi, ô Dieu, aie pitié de moi. 
J'avais totalement perdu la raison, m'attachant de manière insensée à ceux qui incitent aux passions ; 
mais toi, ô Christ, reçois-moi comme le fils prodigue. 
R*.  Gloire au Père, & au Fils, & au Saint-Esprit. 
Ayant mis à mort toute jouissance qui corrompt le corps, ô très sage Grégoire, tu as par le jeûne vivifié 
les élans de ton âme dont tu as fait l'instrument divin de la connaissance de Dieu. 
R*.  Et maintenant, & toujours, & dans les siècles des siècles. Amen. 
Consciemment et par un choix délibéré j'ai embrassé avec empressement une honteuse vie de 
débauche ; mais fais que par ton intercession, ô Vierge épouse de Dieu, je sois lié par l'amour divin. 
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Garde sous ta protection * ô Mère de Dieu et source intarissable de la Vie * tous les chantres qui 
t'honorent par des hymnes * dans ta divine gloire ** accorde-leur la couronne des vainqueurs. 

KONDAKION DU TRIODE, TON 4 
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Maintenant est venu le temps de nous mettre à l’œuvre, * le jugement est proche ; * 
hâtons-nous donc de jeûner, * offrons avec nos aumônes nos larmes. * Nos péchés 
sont plus nombreux que les grains de sable de la mer, * mais efface-les, Créateur de 
toutes choses, ** afin que nous recevions les couronnes incorruptibles. 

SUITE DE LA QUATRIEME ODE 
R*.  Aie pitié de moi, ô Dieu, aie pitié de moi. 
Les biens abondants que Tu m'avais donnés, ô Père céleste, je les ai dilapidés dans le mal, devenu 
esclave chez des étrangers. Aussi je te clame : J'ai péché contre toi, reçois-moi comme jadis le fils 
prodigue, en m'ouvrant tes bras. 
R*.  Gloire au Père, & au Fils, & au Saint-Esprit. 
La grâce a fait de toi, ô bienheureux en Dieu Grégoire, un glorieux et ferme appui pour ceux qui 
confessent la vraie foi, un bon pasteur, un second théologien1 et un gardien vigilant du troupeau. 
R*.  Et maintenant, & toujours, & dans les siècles des siècles. Amen. 
Ouvre les oreilles de mon âme, ô Mère de Dieu, toi qui as enfanté celui qui jadis avait ouvert les 
oreilles d'un sourd, et rends-moi digne d'écouter et d'accomplir les paroles de Dieu. 

 

 
Celui qui siège glorieusement * sur le trône de la divinité* est venu sur la nuée légère* c'est Jésus 
notre divin Sauveur * et de sa main toute pure * il a sauvé ceux qui lui chantent ** ô Christ notre 
Dieu, gloire à ta puissance. 

SUITE DE LA CINQUIEME ODE 
R*.  Aie pitié de moi, ô Dieu, aie pitié de moi. 
Parti dans une contrée de corruption, je suis devenu esclave chez des étrangers, et j'ai été rempli de 
honte ; maintenant me retournant en arrière, je te clame, ô Compatissant : J'ai péché. 
R*.  Gloire au Père, & au Fils, & au Saint-Esprit. 
La terre et la mer te reconnaissent comme maître universel, fondement de la vraie foi et réceptacle 
des doctrines divines, ô sage et saint théologien, ami et compagnon des apôtres et égal à eux. 
R*.  Et maintenant, & toujours, & dans les siècles des siècles. Amen. 
Lave dans les flots de la componction la souillure de mon cœur, ô Vierge toute pure, et montre-moi 
la voie du repentir, adressant tes supplications au Dieu compatissant que tu as ineffablement enfanté. 

 
1 Le premier étant Grégoire de Nazianze, appelé Grégoire le Théologien. 
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L'univers est transporté * par ta divine gloire, ô Vierge inépousée * car tu as porté dans ton sein, le 
Dieu transcendant * et tu mis au monde un Fils intemporel * qui accorde le salut * à ceux qui chantent 
ta louange. 

SUITE DE LA SIXIEME ODE 
R*.  Aie pitié de moi, ô Dieu, aie pitié de moi. 
L'abîme de mes transgressions me retient toujours et la tempête de mes péchés m'engloutit ; guide-
moi vers le havre de vie, ô Christ Dieu, Roi de gloire, et sauve-moi. 
R*.  Gloire au Père, & au Fils, & au Saint-Esprit. 
Comme jadis la colonne de feu, tu as conduit le peuple, ô père Grégoire plein de sagesse, tu as dissipé 
les ennemis de la foi et éclairé l'assemblée des fidèles. 
R*.  Et maintenant, & toujours, & dans les siècles des siècles. Amen. 
Sois pour moi, ô Souveraine toute pure, un havre de consolation serein qui apaise la tempête de mes 
passions et me conduit vers le port paisible de Dieu. 

 
Célébrons cette divine et sainte fête de la Mère de Dieu * Venez, fidèles, battons des mains * 
Glorifiant le Dieu qu'elle a conçu. 
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KONDAKION DE SAINT GREGOIRE PALAMAS, TON 8  

 

 

Organe sacré & divin de la sagesse, * porte-voix éclatant & harmonieux de la 
théologie, * nous te chantons, Grégoire aux divines parles. * Soumettant l’intelligence 
à l’Intelligence première, * conduis vers Elle notre intelligence, Père, pour que nous 
te clamions : ** Réjouis-toi, prédicateur de la grâce. 
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SUITE DE LA SEPTIEME ODE 
R*.  Aie pitié de moi, ô Dieu, aie pitié de moi. 
Comme un misérable je me suis laissé attirer par les plaisirs charnels et asservir à toutes sortes de 
passions, et je te suis devenu étranger, ô Ami des hommes ; maintenant je te clame les paroles du fils 
prodigue : J'ai péché, ô Christ, ne me dédaigne pas, toi qui es le seul miséricordieux. 
R*.  Gloire au Père, & au Fils, & au Saint-Esprit. 
Par tes paroles, ta doctrine et tes écrits, ô Grégoire, la foi des fidèles a été scellée, l'arrogance des 
hérésies a cessé et, face aux faux docteurs, la vraie foi a repris force. 
R*.  Et maintenant, & toujours, & dans les siècles des siècles. Amen. 
Desséchés par la brûlure des passions, mais sachant que tu es en vérité la source des guérisons, nous 
puisons aux flots divins du salut et clamons : Ô Très-pure, béni est le fruit de ton sein. 

 

 

Ils n'adorèrent pas la créature au lieu du Créateur * les fidèles du Dieu très-haut, mais affrontèrent 
généreusement * le feu qui les menaçait * et ils chantèrent dans la fournaise * Seigneur digne de 
louange * Dieu de nos Pères, béni sois-tu. 

SUITE DE LA HUITIEME ODE 
R*.  Aie pitié de moi, ô Dieu, aie pitié de moi. 
Toi qui dans ta grande miséricorde t'es volontairement appauvri en descendant sur la terre pour sauver 
le monde, sauve-moi maintenant, moi qui suis devenu pauvre en œuvres bonnes, car Tu es 
miséricordieux. 
R*.  Bénissons le Seigneur, Père, Fils et saint Esprit. 
L'assemblée de tes dangereux adversaires est vaincue par ta main2 et tes sages paroles, ô très glorieux 
Grégoire, archevêque de Thessalonique ; et comme se dissipe la fumée3, s'est dissipée l'assemblée 
corrompue sous ta voix tonitruante qui répand la connaissance de Dieu. 
R*.  Et maintenant, & toujours, & dans les siècles des siècles. Amen. 
Par son extrême miséricorde, le Verbe de Dieu a renouvelé en toi, ô Vierge, la nature humaine plongée 
dans les passions, Il lui a rendu la vie et l'a sanctifiée ; aussi sauvés par toi, nous te glorifions dans 
tous les siècles. 

 
2 L'original grec joue sur les mots. Il dit que l'assemblée "polykyndinou" (très dangereux) est vaincue par "palamè" qui 
signifie en grec "paume", par extension : "travail de la main" et "un coup frappé". Or l'un des adversaires de Grégoire 
Palamas s'appelait Akindynos.  
3 Cf. Ps 67,3. 
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R*.  Louons, bénissons, adorons le Seigneur, le chantant et l'exaltant dans tous les siècles. 

 

 

 
Les nobles Jeunes Gens dans la fournaise furent délivrés * par celui qui est né de la Mère de Dieu * 
ce qui jadis n'était qu'une image * maintenant devient réalité * puisqu'il rassemble tout l'univers, qui 
continue de chanter * Louez le Seigneur, toutes ses œuvres ** A lui haute gloire, louange éternelle. 

 



 

 - 18 - 

SUITE DE LA NEUVIEME ODE  
R*.  Aie pitié de moi, ô Dieu, aie pitié de moi. 
Vois, ô Christ, la tristesse de mon cœur, vois ma conversion, vois mes larmes, Sauveur, et ne me 
dédaigne pas, mais accueille-moi par miséricorde et compte-moi parmi la multitude des sauvés, afin 
qu'avec reconnaissance je chante ta miséricorde. 

R*.  Gloire au Père, & au Fils, & au Saint-Esprit. 
Tout empli de sagesse, ô très glorieux Grégoire, tu as apporté au monde la lumière en énonçant les 
doctrines de la vraie foi ; devenant l'ami de la sagesse parfaite, tu as conçu dans ton sein la crainte de 
Dieu et tu as enfanté les paroles de l'Esprit. 
R*.  Et maintenant, & toujours, & dans les siècles des siècles. Amen. 
Fidèles, d'une seule voix nous t'apportons un chant d'action de grâce, ô Vierge, car en enfantant Dieu, 
tu as détruit notre antique malédiction, et par toi nous recevons la bénédiction divine, le salut, 
l'illumination, la miséricorde et la joie éternelle. 

 

 
Que tout fils de la terre exulte en esprit * tenant sa lampe allumée *que les Anges dans le ciel 
célèbrent avec joie* la sainte fête de la Mère de Dieu, et lui chantent : Réjouis-toi * ô bienheureuse 
et toujours vierge ** sainte Mère de Dieu. 
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